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Bordeau ou d'une caraffe de vieux

rhum ; misérables figures de carême,
qu'un dinde farci épouvante ;

stupides

prédicants d'abstinence, qu'L'.n plat suc-

culent fait tomber en pâmoison ;
oui,

tous ! Oh ! comme vous auriez été prêts

à vous agenouiller aux pieds de cet

illustre mangeur, confessant votre er-

reur damnable et proclamant cette

grande vérité que vous foulez aux
pieds, ce saint principe que vous ètran

glez, barbares, de vos barbares mains 1

Oui, vous auriez crié tous d'une voix :

Qu'il est bon de bien manger ! Vive le

dieu de la table et M. de la Breuère^ son

vivant portrait !

L'orateur ouvrit la bouche ; vousau
riez, en cet instant solennel, entendu
le vol d'une mouche ; enfin il parla :

" M. le Président—Répondre à la

gante du plus grand homme d'état de
l'Amérique et probablement du monde
«ntier est pour moi tout à la fois un
immense bonheur et un immense de
voir : bonheur accablant pour mon
cœur reconnaissant, devoir écrasant
pour mon esprit trop restreint pour
pouvoir embrasser dans son vaste eii-

semble le vaste génie dontje vais vous
entretenir. Néanmoins, messieurs, le

sujet présente tant d'aspects féconds et

variés que je crois,votre patriotique
indulgence aidant,pouvoiry faire hon-
neur, au moins en partie

; votre bien-

vaillance fera le reste (Oui! Oui!) La
vie de Sir George, grande comme lui-

même, est parsemée de faits héroïques
et d'exploits sublimes quil me sufira

de passer en revue pourm'acquitter en
cette circonstance de la tâche qui
m'est imposée . C'est ce que je vais

faire."

M. Tache :

—

Be7ie ! Bene !

M. DE LA BRUERE,rils :—M. Cartier na
quit a St. Antoiue, chez son père, qui
descendait en droite ligne de ce fa-

meux Jacques Cartier qui découvrit le

Canada. De sorte que bir Geo:ge en!

descend lui aussi.

M. Taché :— Veré ! vert ! tnlis pateti

llius !

M. DE LA Bruiîre :—Dès sa plus ten|
dre enfance le jeunes Georges démon.|
trait qu'ila était appelé à de {^r.indeii

choses ; à peine sa langue put elle ar

ticuler quelques mots, qu'il bégayaii

déjà sur les senouz de sa môtoe : Grand

Tronc ! Cauchon ! Delisle !Bréhnut ! Schil

1er ! paroles incompréhensibles aloi?

mais dont la signification mystérieuse

nous est connue aujourd'hui. «>j,n'is>

'' Comme vous le savez, la précocil*

de l'intelligence et son développemeir

trop rapide produisent une réaction

souvent fatale sur le physique : ans?*;

l'enfant fut il malingre, faible, mal'
dif et soutiVeteux. L'époque de la deu

tition fut terrible à travereer d'autaiil

plus que, phénomène extraordinaire,

les dents de sagesse lui percèrent en

môme temps que les autres ! (sensatioi:

profonde.)
'* A trois ans il eut la rougeole, à

quatre la coqueluche, à cinq une grip

pe qui faillit nous l'enlever à la fleur

de son âge!"
M. Taché, tout ému :—Nous l'avon?

échappé belle !

M. DE LA Bruère :—Ces maladies

n'entravèrent nnlleraentla course rapi

de de cette intelligen»e vivace et ai

dente vers le but de toutes ses ambi
tioHs—le bien du pays et de ses con-

citoyens. Georges faisait des progrè;-

inouïs, tels qu'à huit ans il servait la

messe aussi bien qu'un acolyte expéri

mente
M Taché :—Ce cher enfant ! ^^f
M. DE LA Bruère :—Et qu'il parlai

couramment le français et l'anglais.

Tous :—Pas possible !

M. DE LA Bruère :—Ptà dix ans, je

tiens ce fait de source authentique,

Georges plaida sa première cause à la

Cour des Commissaires !
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